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14 SEANCE 1)U 3 FEVRIER 1927
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on obtient linalement:

(7,96) log--

C — 5.5171 soit C -— 5,52

C'est la valeur que nous avons trouvee en utilisant des ren-
seignements experimentaux.

On voit maintenant pourquoi la formule de Nernst ne nous

parait pas convenir au probleme; eile s'applique au cas de

simple separation de deux gaz, et Ton ne peut pas y faire inter-
venir la difference fondamentale signalee plus haut entre le

cas de simple dissociation et le cas d'ionisation.
Nous avons adopte la valeur c — 5,52. Avec eile, la formule

(1) nous a permis d'etablir, pour les differentes categories
d'etoiles, des temperatures qui sont en accord remarquable
avec Celles obtenues par M. H. N. Russell1 par d'autres me-
thodes.

E. Cherbuliez. — Note sur la destruction de matidres orga-
niques ä V aide de Vacide perchlorique.

On a propose de nombreuses methodes pour la destruction
de matieres organiques lors du dosage des constituants mine-
raux. La plupart de ces methodes— abstraction faite naturelle-
ment de l'incineration — presentent l'inconvenient d'introduire,
dans le produit ä analyser, des substances non volatiles. II n'y
a d'exception que pour l'emploi de l'acide nitrique fumant en

presence d'acide sulfurique. Mais ce procede a un inconvenient
d'ordre pratique: le degagement abondant de vapeurs nitreuses.

L'acide perchlorique, en solution sulfurique, en presence d'un
catalyseur approprie, est un oxvdant extremement energique;
c'est actuellement un produit commercial et on a propose son

i H. N. Rüssel: Nature, 1914.
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emploi, avec du sulfate de cuivre comme catalyseur, pour la
destruction de matieres organiques, en solution sulfurique, pour
des dosages d'azote selon Kjeldahl.

Un hasard m'a fait constater que le sulfate de cuivre— inu-
tilisable dans la recherche des metaux lourds — pouvait etre

remplace par l'acide nitrique. On a ainsi un procede tres rapide,
qui fournit des solutions sulfuriques exemptes de toute
substance etrangere non volatile, et qui ne produit qu'un degage-

ment insignifiant de vapeurs deleteres.

Pour 2 gr. de matiere organique, on prendra par exemple
25 cm3 d'acide sulfurique concentre, 10 cm3 d'acide perchlorique
ä 30 % et 1 cm3 d'acide nitrique fumant. On chauffe le melange
ä petite flamme pendant un quart d'heure, pour le porter ensuite

ä l'ebullition jusqu'au depart de l'eau, c'est-ä-dire jusqu'a
apparition de vapeurs blanches dans le ballon. Si la decoloration

n'est pas complete, on repete l'addition de 10 cm3 d'acide

perchlorique et de 1 cm3 d'acide nitrique, suivie d'une chauffe

d'abord moderee, etc. Lorsqu'il s'agit de detruire des quantites
plus considerables de substances organiques — jusqu'a 30 gr. —
on peut travailler exactement dans les memes conditions, en

repetant plusieurs fois l'addition de l'acide perchlorique. On

a ainsi l'avantage d'obtenir toujours une solution sulfurique
de petit volume.

(Laboratoire de Chimie organique, Universite de Geneve.)

L. Duparc et E. Molly. — Sur la tectonique de VAbyssinie.

Le present travail est le resultat de deux explorations dis-

tinctes. Dans la premiere, venus par le Nil et le Soba, son

affluent, jusqu'a Gambeila, nous avons traverse le plateau
abyssin dans toute sa largeur de l'ouest ä l'est, jusqu'a Addis-
Abeba. Dans la seconde, nous avons parcouru toute la region qui
s'etend d'Addis-Abeba jusqu'au sud de la cliaine de Tchertcher,
en traversant la vallee de l'Aouache, le desert Dankali et le desert

Somali. Le haut plateau d'Abyssinie qui s'eleve ä l'altitude
moyenne de 2.200 ä 2.500 metres au-dessus de la mer est gene-
ralement tres accidente, et couvert d'anciens volcans en partie
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